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Note méthodologique 
 
 

Cette note économique mensuelle Fruits et Légumes a été élaborée dans le souci de 
diffuser périodiquement (environ toutes les 4 semaines) les informations statistiques 
disponibles sur le secteur des fruits et légumes, auxquelles VINIFLHOR a accès, 
accompagnées d’une analyse synthétique de ces données. 
 

La note ci-jointe couvre la période du 30 avril au 1er juin 2007, pour les données de 
commercialisation et les prix moyens. 
 

Pour les autres rubriques, les périodes étudiées ne sont pas identiques, du fait des 
délais différents de fourniture des informations : les données concernant les achats destinés 
à la consommation à domicile issues du panel TNS WORLD PANEL sont décalées en 
moyenne de 1 mois, les données sur les échanges extérieurs (source douanes) le sont 
d’environ 3 mois. 
 

Nous attirons l’attention du lecteur sur les périodicités variables des données : 
certaines sont disponibles en périodicité hebdomadaire, d’autres en mensuelle ou en 
périodes de 4 semaines. 
 

Enfin, les produits référencés ne sont pas exactement les mêmes, selon que l’on 
étudie les prix moyens du SNM, les données TNS WORLD PANEL et les échanges 
extérieurs. Les données SNM peuvent être relativement segmentées par rapport aux 
variétés, calibres, catégories (selon la normalisation de commercialisation), 
conditionnements, alors que les données TNS WORLD PANEL et douanes sont globales 
pour toutes variétés et origines confondues. 
 

Les rapprochements entre les différentes informations présentées dans la note 
doivent donc être réalisés en prenant en compte ces remarques préalables. 

 

Élaboration Division Etudes et Marchés  
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Synthèse et faits marquants 

Commercialisation (Période du 30 avril au 1er juin 2007) 
 
ABRICOT : 
Après un début de campagne favorisé par la bonne commercialisation d’Early Blush, le 
marché s’est compliqué avec l’apparition d’une multitude de variétés précoces, de qualité 
hétérogène, sur fond de météo maussade peu propice à la consommation d’abricots. 
 
ARTICHAUT : 
Malgré le télescopage entre la pleine production du Roussillon, l’offre précoce de Bretagne, 
et les arrivages italiens et espagnols sur le déclin, le marché de l’artichaut a su conserver 
son équilibre tout au long du mois de mai.  
 
ASPERGE :  
Le déclin de l’offre française, lié à l’avancée dans la campagne, a permis au marché de 
l’asperge de retrouver son équilibre au mois de mai. 
 
CERISE : 
Le début de campagne de la cerise a été très sérieusement perturbé par les mauvaises 
conditions météorologiques de mai, qui ont entraîné des problèmes de qualité, des travaux 
de tri, un déficit d’offre, tout en défavorisant la consommation de ce fruit.  
 
CONCOMBRE : 
Malgré un ralentissement de l’écoulement en cours de mois, lié à l’amplification de l’offre 
(arrivages nord-europe) dans un contexte climatique défavorable à la consommation, le 
marché du concombre a réussi à conserver son équilibre pendant le mois de mai. 
 
FRAISE : 
Le marché de la fraise, qui a bénéficié d’un bon référencement au mois de mai, a 
progressivement retrouvé son équilibre, les volumes de « gariguette » déclinant, à l’inverse 
des « rondes » qui progressaient, et les niveaux de cours se sont orientés à la hausse. 
 
POMME : 
Pas d’évolution particulière sur le marché de la pomme, qui conserve son équilibre au mois 
de mai. 
 
TOMATE : 
Des prix élevés, une météo défavorable, et l’importance de l’offre amplifiée par des 
importations, ont fortement perturbé l’écoulement des tomates, entraînant progressivement 
le marché dans un déséquilibre.  
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Consommation globale (1er janvier au 20 mai 2007) 
 
Vers une amélioration des achats des fruits et légumes frais 
 
Selon les données issues du panel TNS World, les achats globaux de fruits et légumes frais 
(hors pommes de terre et 4ème gamme) sont de nouveau en augmentation sur les 5 
premières périodes de l’année 2007 pour s’établir à +2,1 % en volume (soit +3 % pour les 
fruits et +1,1% pour les légumes).Toutefois, cette légère reprise ne rattrape pas, sur les 5 
premiers mois de 2007, la reprise enregistrée en 2004. 
 
Les sommes dépensées par les ménages augmentent également pour les fruits (+3,7%) et 
les légumes hors pommes de terre (+2,8%), et les prix globaux sont en légère hausse pour 
les légumes (+1,6%) et pour les fruits (+0,6 %).  

 
 

De janvier à mi-mai 2007, la progression de la consommation globale des fruits en volume 
(+3,7%) est principalement tirée par les agrumes (+10,4%) et par les fruits exotiques 
(+8,1%). Les fruits métropolitains affichent des sous performances (–5%) dues 
essentiellement à la pomme (-10,5%) pénalisée, sans doute, par le prix en forte progression 
(+11%) de plus ce fruit représente à lui seul près de 50% des volumes de fruits 
métropolitains). Le kiwi stagne par rapport à 2006 qui était une bonne année, les achats de 
poire s’améliorent depuis janvier (+3%) et le début de la campagne fraise avec le beau 
temps du mois de mars et d’avril est plus dynamique (+7%) que l’an passé, à noter 
également la bonne progression des fruits rouges (+26% framboises et groseilles) mais 
rappelons que ces petits rouges pèsent très peu en parts de marché volume.  
 

EVOLUTION  DES ACHATS DES MENAGES
 SUR UN TOTAL FRUITS 

(cumul achats de janvier à mi-mai)
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EVOLUTION  DES ACHATS DES MENAGES
 SUR UN TOTAL FRUITS METROPOLITAINS

(cumul achats de janvier à mi-mai)
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EVOLUTION DES ACHATS DES MENAGES
 SUR UN TOTAL AGRUMES

(cumul achats de janvier à mi-mai)
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EVOLUTION DES ACHATS DES MENAGES
 SUR UN TOTAL FRUITS EXOTIQUES

(cumul achats de janvier à mi-mai)
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En légumes, les mauvaises conditions climatiques de cet été (canicule et sécheresse), mais 
également la douceur automnale et hivernale ont eu des impacts sur la production et ces 
aléas se reflètent sur les achats des ménages.  
 

EVOLUTION DES ACHATS DES MENAGES
 SUR UN TOTAL LEGUMES HORS P DE TERRE 

(cumul achats de janvier à mi-mai)
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En effet, les achats globaux des légumes hors pommes de terre montrent des résultats en 
légère progression de 1 % en volume avec des évolutions contrastées selon le produit. Ainsi, 
les achats, pour les légumes les plus représentatifs en terme de parts de marchés volume 
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2-2 La situation dans les principaux pays européens 
 
 EN BELGIQUE, la production locale (tomates, laitues, concombres, endives ou 
poivrons) est très présente mais sur le marché de gros de Bruxelles, l’activité manque de 
ressort face à la faiblesse de la demande. Les prix restent globalement bas sur les cadrans 
pour presque toutes les salades. L’abondance est encore à l’ordre du jour dans la plupart 
des pays européens. Petite embellie toutefois pour la laitue belge (0,25-0,35€/pièce pour la 
laitue) alors que le contexte ne s’améliore pas du tout pour les salades spéciales (0,10 
€/pièce). Pour la mâche le prix qui avait chuté à 2,5 €/kg mi-juin se redresse et passe à 
3,50€. Le cours de l’endive à 1€/kg reste bas comme ce fut le cas durant presque toute la 
saison. La demande et les prix sont assez satisfaisants pour l’aubergine : 0,65€. Le marché 
s’améliore pour la courgette, avec des prix qui remontent : 0,30-0,35€ /kg. La demande pour 
les poivrons reste bonne. Les cours cadran se situent à 1,05 €/kg pour le vert et 1,35 €/kg 
pour le rouge. La production belge peu importante en choux fleurs comme un peu partout 
en Europe se valorise à 1,20-1,30€/pièce. L’offre belge de poireaux est dominée par le 
poireau nouveau de semis. Les prix cadran se situent à 0,80 et 0,85 €/kg.  
 
 
 EN ALLEMAGNE, la dégradation de la météo et le retour de la fraîcheur ont perturbé 
la récolte et réduit l’offre alors que le mauvais temps a relancé la demande en légumes de 
type des choux et pommes de terre primeur plutôt que les légumes nouveaux ou à 
salades. En raison du repli de l’offre en salades de diversification le marché a retrouvé un 
certain équilibre à court terme. Légère embellie aussi dans le cas de la laitue, tandis que 
dans le cas de l’iceberg le marché est lourd et que les disponibilités ne devraient diminuer 
qu’à partir de la semaine 27. Il y a donc des opérations de dumping auprès des discounters. 
La production locale de brocoli en phase de croissance est freinée par les conditions météo 
ce qui dope la demande. La demande est très ferme en poireau nouveau. Les cotations 
s’annoncent soutenues et en progression. L’offre de chou-fleur allemand est en très nette 
baisse alors que la demande repart et le produit vient à manquer en Palatinat 
 
 
 AUX PAYS BAS, le marché néerlandais des légumes est toujours très calme. Le prix 
moyen est en retrait suite à la production élevée de salades iceberg. Le problème existe 
depuis le début de la saison, suite à la croissance rapide des salades. Les salades sont 
« lourdes » et dépassent la quantité contractuelle. Certains producteurs offrent aux 
grossistes des caisses d’iceberg à un prix unitaire de 87 centimes d’euro. 
 
 
 EN ITALIE, le mois de juin globalement chaud a eu pour conséquence la mise en 
marché d’une offre abondante de légumes mais qui s’est heurtée à une consommation trop 
moyenne pour la valoriser. La canicule de ces derniers jours s’efface et les températures 
redescendent en cette fin de semaine 26. En conséquence de la très mauvaise campagne 
du chou-fleur italien, cette année, les prévisions de plantations en Basilicate et Campanie 
pour l’an prochain sont annoncées à la baisse : - 30%. Les OP devraient maintenir leurs 
superficies et ce sont surtout les producteurs indépendants qui contribueront au recul car ils 
ont beaucoup perdu d’argent cette année. La consommation de chou-fleur reste faible. 
L’offre locale s’écoule à bas prix et les choux- fleurs d’Allemagne ont du mal à trouver des 
débouchés. 
 
 AU ROYAUME UNI, en ce début d’été, le soleil n’est toujours pas au rendez-vous. En 
effet, la météo est très instable. Au cours d’une même journée, on passe d’un grand ciel bleu 
à une pluie torrentielle. Ces caprices du temps ont un impact certain sur les 
approvisionnements, les stocks et la consommation. L’approvisionnement général en 
légumes du marché de New Spitalfields en semaine 26 est toujours aussi bon et diversifié, 
même si, d’après les opérateurs, le niveau global d’activité est moyen. Les meilleures ventes 
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se font sur les choux (choux verts, choux-fleurs et brocolis) exclusivement britanniques mais 
les ventes ralentissent car le niveau de qualité commence à baisser. Nous relevons aussi 
une bonne présence de colis de carottes, provenant du Royaume-Uni, d’Italie et de France. 
Un autre produit dominant le marché est la courgette. Elle provient du Maroc, d’Espagne, de 
France et du Royaume-Uni. Cette offre est de qualité. On trouve aussi sur le marché des 
laitues et du cresson britanniques, des icebergs allemandes, des tomates et des 
concombres hollandais, du céleri, de la betterave espagnole, des champignons de 
couche belges. Enfin, on relève aussi la présence de petits pois d’Egypte, de haricots 
verts du Kenya et poivrons multicolores de production locale ou espagnole. 
 
 
2-3 Les perspectives du marché des légumes 
 
 La période des congés d’été démarre et va s’étaler de fin juin à fin août. Il est difficile 
de croire que le sursaut tant espéré pour un bon écoulement et une bonne valorisation des 
volumes se produise et modifie sensiblement le contexte morose des marchés, accentué par 
des variations climatiques surprenantes. 
 

3- Le marché de la pomme de terre 
 
3-1 Les tendances du marché de la pomme de terre 
 

Les conditions climatiques difficiles de la quinzaine écoulée dans les pays du nord de 
l’Europe (fortes pluies, baisse des températures) ont ramené une consommation d’hiver, 
dont la pomme de terre devrait profiter. Par contre, les grosses chaleurs des pays du sud ont 
eu un effet négatif sur la consommation. 

Mais ce sont surtout les arrachages en cours qui ont été touchés par les caprices de 
la météo : impossibilité d’entrer dans les champs, stress hydrique, pression des maladies… 
Alors que les importations des pays du sud commencent à fléchir, les productions nationales 
peinent à prendre le relais, notamment en marchandise pour la transformation. 
 
 
3-2 La situation dans les principaux pays européens 
 
 EN ALLEMAGNE, la météo atypique en seconde quinzaine de juin modifie 
totalement les données du marché : demande relancée par les températures fraîches et offre 
freinée par les intempéries dans les bassins les plus précoces. Le Palatinat n’arrive plus à 
suivre la demande en variétés non peleuses mais il devrait terminer sa campagne primeurs 
dans une semaine à dix jours maximum compte tenu de l’avancement de la récolte. Il se 
concentrera alors sur les engagements contractuels et les marchés de proximité. Ce retrait 
prématuré du Palatinat (avec ses qualités, ses volumes et sa discipline de prix/volumes 
arrachés) a permis aux autres régions de servir leurs pré-emballeurs régionaux et GMS 
locales. Grâce à une tenue plus ferme et à une demande active, la pagaille des contre-offres 
et la spirale des baisses ont pu être évitées, pour le moment. La bonne demande permet de 
passer sous silence certains écarts de maturité, de tri et de substitutions variétales. 
 En fin de semaine le Palatinat stabilise ses cotations/production à hauteur de 0,23 – 
0,24 €/Kg départ. Pour leur part, les prix des pommes de terre importées bénéficient de la 
situation : ils sont restés relativement stables et à un niveau élevé (40 €/100 kg environ).  

Les industriels sont dans l’expectative, car les températures basses et le manque de 
soleil n’ont pas permis une augmentation du poids sous eau et les disponibilités en pommes 
de terre à frites restent limitées. 
 
 

AUX PAYS BAS, les industriels ont ralenti leur activité et ils se contentent d’un 
approvisionnement de marchandise sous contrat (pas de demande sur le marché libre). 
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Malgré un développement rapide des tubercules, les fortes pluies et les températures 
élevées n’ont pas été favorables à la concentration de fécule et le poids sous eau est 
insuffisant pour la fabrication de frites. Sur le marché de l’industrie, les prix étaient orientés à 
la baisse. 

Les cotations du 25 juin sur le marché à terme à échéance avril 2008 se situaient à 
10,60 € par 100 kg pour la pomme de terre ‘fritable’ et à 9,50 € pour la pomme de terre de 
consommation. 

Sur le marché de la consommation, la mise en vente des pommes de terre à peau 
rouge françaises a été couronnée de succès. Le démarrage des ‘Roseval’ était lent en raison 
des prix élevés, mais finalement la qualité l’a emporté sur le prix. La variété ‘Rubis’ a été 
introduite en semaine 26 : un peu plus de 10 euros pour une caisse de 15 kg.  
 
 EN BELGIQUE, la demande en pomme de terre nouvelle importée est assez bonne, 
car l’offre belge est encore peu importante avec des calibres plutôt moyens. Les pommes de 
terre nouvelles belges tournent autour de 0,20€ sur les cadrans pour les calibres 50+ 
(0,30€/kg sur les marchés de gros). Comparativement, le produit importé est plus cher mais 
plus mûr et de plus gros calibre. Les pommes de terre nouvelles italiennes sont de belle 
qualité avec de bons calibres et des prix entre 0,45 et 0,55 €/kg sur le CEFL. La fourchette 
des prix est similaire pour les pommes de terre chypriotes (0,40 à 0,55 €/kg). 
 
 AU ROYAUME UNI, les conditions météorologiques dantesques (pluies, inondations) 
qui sévissent sur le pays rendent le climat des affaires morose. Malgré tout, les 
approvisionnements sont corrects dans l’ensemble sur les marchés de gros, en raison des 
stocks accumulés avant la pluie.  
 En grenailles, la production britannique reprend le leadership sur le marché, avec 
60 % des apports. Mais la demande est faible et les prix se stabilisent à un niveau 
relativement bas : 0,30 à 0,47 €/kg pour la Maris Bard et de 0,74 à 0,89 € pour la Maris Peer. 
A noter également en semaine 26 le recul de l’offre de Chypre (Spunta à 0,56 €/kg), de 
Jersey (10 % contre 15 % en semaine 24), d’Israël (Nicola à 0,89 €/kg) et de France (Agata 
uniquement, à 0,67 €/kg). 
 Dans les linéaires de la grande distribution, le Royaume-Uni domine de nouveau 
largement l’offre de primeurs, avec une part de 90 % des approvisionnements en linéaires. 
L’Espagne et Israël sont les deux seules autres origines (5 % chacune). Les pommes de 
terre espagnoles se retrouvent chez Asda, alors que le produit israélien est présent 
uniquement chez Sainsbury’s.  
 En spécialités, l’offre britannique occupe aussi la position de leader, avec 30 % des 
approvisionnements, devant Israël et les Etats-Unis (20 % chacun). La part de marché de la 
France dans ce secteur se réduit à 3 %, avec des pommes de terre à salade chez Asda. 
L’Espagne se positionne avec des Roseval et des Charlotte, alors que Chypre propose chez 
Netto le même type de produit que la France. 
 
 
 EN ITALIE, on arrive à la fin des arrachages dans les trois grands bassins de 
production du sud du pays (Sicile, Pouilles, Campanie). En Campanie, les expéditions 
concernent exclusivement les circuits de la GMS italienne et les marchés de gros, car la 
demande des pays de l’Europe de l’est est terminée. On prévoit un début de campagne dès 
la mi-juillet pour les régions d’Emilie Romagne et des Abruzzes. Dans la région de Bologne, 
les fortes pluies ont entravé le travail en champ. Les premières estimations font état de 
calibres moyens et peu homogènes. Les rendements devraient donc être en légère baisse. 
 
3-3 les perspectives du marché de la pomme de terre 
 
 Le marché de la pomme de terre entame le creux de consommation de l’été. Les 
opérateurs ne prévoient pas de problèmes d’approvisionnement. Toutefois, ils espèrent que 
les conditions climatiques particulières de ces dernières semaines ne perdureront pas, car 
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elles pèseraient durablement sur l’activité. Par ailleurs, le risque existe aussi d’une dérive 
des prix à la baisse si les températures devaient remonter et que la course à l’arrachage se 
propageait dans les bassins de production les moins organisés. Enfin, les inquiétudes 
persistent sur l’évolution de la croissance des tubercules de la récolte d’automne (forte 
pression attendue des maladies et des parasites). 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

 
Informations et indicateurs économiques transversaux 

 

Fruits : indice des prix à la production
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Légumes : indice des prix à la production
(base 100 en 2000)
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Indice des prix à la consommation
(base 100 en 1998)
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Abricot 
(Campagne française mai – août 2007) 

1. PRODUCTION 
Calendrier de production d'abricot par région

Gard-Bouches-du-Rhône 36%

Drôme-Vaucluse 47%

Pyrénées-Orientales 5%

Moyenne Vallée du Rhône 10%

Source : CTIFL, SAA 2006

AJJM DNO SAMJ F

 
 

Evolution des surfaces par rapport à 
2005 et par rapport à la moyenne 

quinquennale 
Evolution des productions par rapport à 

2005 et par rapport à la moyenne 
quinquennale 

(en ha)

France

2006
2005

Variation

moyenne 5 ans
2006 / moy. 5 ans

Données juin 2007

13 936
13 885

0%

-7%
15 009

 

(en t)

France

2006
2005

Variation

moyenne 5 ans
2006 / moy. 5 ans

Source : SCEES

147 891
21%

1%

178 920
176 950

 
 
 

2. COMMERCIALISATION (Période du 30 avril au 1er juin 2007) 
 
La campagne d’abricot démarrait au mois de mai dans un contexte favorable. 
 
Early Blush, première variété de l’année, offrait un bon niveau qualitatif, et bénéficiait d’une 
commercialisation très satisfaisante. 
 
Après Early Blush, alors que les volumes progressaient lentement, l’arrivée de nombreuses 
variétés précoces rendait difficile le positionnement du marché, la qualité des fruits étant très 
hétérogène, et la fourchette de prix très large. 
 
En fin de mois, une perturbation climatique compliquait davantage la situation, et malgré une 
baisse des cours, la demande restait modérée, avec toutefois un intérêt grandissant pour la 
variété Orangered. 
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3. PRIX MOYENS 
S21 S22 S23 S24

Prix de détail
Abricot (autres var.) cal. sup. 40mm (le kg)

Prix moyen de la semaine n.d. n.d. 4,51 €/kg 4,17 €/kg
Taux de présence en GMS -- -- 95% 90%

Abricot Orangered cal. sup. 40mm (le kg)
Prix moyen de la semaine n.d. n.d. 5,83 €/kg 4,72 €/kg
Taux de présence en GMS -- -- 3% 14%

Source : SNM  

Prix hebdomadaires moyens de l'abricot
Expédition Sud-Est, Early Blush, plateau ou plateau, 45-50mm
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Prix hebdomadaires moyens de l'abricot
Expédition Languedoc-Provence, Orangered, plateau taré, 50-55mm
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3. CONSOMMATION (Données disponibles : 20 mai 2007) 
 
Les données ne sont pas suffisamment représentatives pour être exploitées. 
 
 
 

4. ECHANGES EXTERIEURS (Données disponibles : 31 avril 2007) 
 
Les données ne sont pas suffisamment représentatives pour être exploitées. 
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Artichaut 
(Campagne française mars – novembre 2007) 

1. PRODUCTION 
Calendrier de production d'artichaut par région

Bretagne 76%

Languedoc-Roussillon 19%

Source : CTIFL, SAA 2006

AMJ F DNO SAJJM

 
 
Evolution des surfaces par rapport à 2005 
et par rapport à la moyenne quinquennale Evolution des productions par rapport à 

2005 et par rapport à la moyenne 
quinquennale 

(en ha)

France

2006
2005

Variation

moyenne 5 ans
2006 / moy. 5 ans

Données juin 2007

10 179
10 294

1%

-3%
10 632

 

(en t)

France

2006
2005

Variation

moyenne 5 ans
2006 / moy. 5 ans

Source : SCEES/SAA

-9%

7%

53 524
50 149

58 518

 
 
2. COMMERCIALISATION (Période du 30 avril au 1er juin 2007) 
 
Au mois de mai, alors que le Roussillon était en pleine production d’artichauts, la Bretagne 
entrait en campagne, avec trois semaines d’avance, conséquence des températures douces 
enregistrées en avril. 
 
Le télescopage d’offre de ces deux régions, auquel s’ajoutaient par ailleurs des volumes 
d’Italie et d’Espagne sur le déclin, entraînait une baisse des cours à l’expédition, ce qui 
occasionnait un bon niveau de ventes. 
 
En cours de mois, l’offre du Roussillon rencontrait quelques soucis de qualité dûs à la 
chaleur, pendant que celle de Bretagne poursuivait sa progression, et d’une manière 
générale, le bon référencement de l’offre et les nombreuses mises en avant lui assuraient un 
bon écoulement. 
 
Fin mai, le rafraîchissement des températures entraînait un ralentissement de l’offre 
bretonne, tout en favorisant la consommation d’artichaut, et le marché bénéficiait d’une 
bonne fluidité avec des niveaux de cours satisfaisants. 
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3. PRIX MOYENS 
S20 S21 S22 S23

Prix de détail
Artichaut globuleux (la pièce)

Prix moyen de la semaine 1,01 €/p 0,95 €/p 0,89 €/p 0,88 €/p
Taux de présence en GMS 95% 95% 95% 95%

Source : SNM  
Prix hebdomadaires moyens de l'artichaut

Production, St Pol , Camus, plateau, 9-11-13 mm
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Prix hebdomadaires moyens de l'artichaut
Expédition, Nord-Finistère, Camus, plateau ou colis 10 kg, 11-13 cm
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3. CONSOMMATION (Données disponibles : Période du 26 fév-20 mai 2007) 
 
 
Une consommation toujours un peu chaotique. 
 
Pour la deuxième année consécutive le début de campagne a été plus dynamique. Du 26 
février au 22 avril les achats d’artichaut ont repris quelques couleurs et ont largement 
dépassé de mi-février à mi-mars ceux de 2006 (qui étaient assez faibles). Mais dès la mi-
avril les volumes régressent à nouveau. 
 
Les volumes cumulés de mi-février au 22 avril 2007 sont inférieurs comparés à ceux de la 
même période l’an passé (-4,3%) et sur le long terme les achats accusent un recul de 17% 
par rapport à la moyenne des 8 dernières campagnes.  
 
Comme le démontre le graphique, les prix et la demande restent corrélés : quand les prix 
faiblissent quand la demande est présente et inversement lorsque les prix grimpent, la 
demande ralentit.  
 
Toutefois, grâce aux bons volumes enregistrés de fin février à mi-mars, les sommes 
dépensées par les ménages sont en hausse de 6,7 % par rapport à l'an passé mais 
comparées à la moyenne 99/06 elles sont en diminution de 7,4%. 
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Prix de détail payé par les ménages en achat d'artichaut
(toutes variétés et toutes origines confondues)

2,0

2,2

2,4

2,6

2,8

3,0

3,2

3,4

3,6

3,8

4,0

4,2

4,4

4,6

4,8

5,0

p3 (26 fév-25
mars)

p4 ( 26 mar-
22 avr)

P5 (23 avr -
20 mai)

p6 (21 mai-
17 juin)

p7 (18 juin-
15 juil)

P8 (16 juil-12
aou)

P9 (13 aoû-9
sept)

P10 (10 sep-7
oct)

P11(8 oct - 4
nov)

P 12 (5 nov -
2 déc)

P 13 (3 déc -
30 déc)

Périodes

Pr
ix

 m
oy

en
 T

TC
 (e

n 
€/

kg
)

2006 2007 moyenne 8 ans

(en €/kg)

Source TNS WORLD PANEL  Elaboration VINIFLHOR

 
 
 
 
 

Evolution des quantités d'artichaut achetées par les ménages dans le panel 
(toutes variétés et toutes origines confondues)
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Evolution des sommes dépensées par les ménages en achat d'artichaut 
(toutes variétés et toutes origines confondues)
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Année de référence 
2007 1999 2000 2001 2002 2003 2004 2005 2006 2007 moyenne 

8 ANS

3ème Période (du 26 
fév au 25 mars) 9,6 12,7 14,7 10,6 7,0 7,7 2,5 6,1 9,6 9,3

4ème Période (du 26 
mars au 22 avril) 11,9 14,4 16,3 11,6 10,4 8,8 7,1 10,4 10,3 11,5

5ème Période (du 23 
avril au 20 mai) 21,4 17,2 12,9 18,5 13,6 15,4 14,6 14,1 14,8 16,2

6ème Période (du 21 26 4 18 8 14 8 19 3 13 0 20 2 19 5 14 0 18 9

Nombre de foyers acheteurs* d'artichaut dans le panel, en %
(toutes variétés et toutes origines confondues)

* nombre de foyers dans le panel TNS WORLD, qui ont acheté au moins 1 fois le produit dans la période considérée

 
 
 

 

4. ECHANGES EXTERIEURS 
 
Veille réalisée par les services Végétaux d’Ubifrance (semaine 25 et 26) 
 
En Italie, il y a un petit courant d’importation d’artichauts violets en provenance de France à 
prix élevé, bien que les opérateurs jugent la qualité moyenne. 
 
Commerce extérieur (Dernières données disponibles : 30/04/07) 
 
Les données sur les exportations ne sont pas significatives. 
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Avec 10 000 tonnes, les importations d’artichaut sont en recul de – 28 % par rapport à 2006 
et de – 40 % par rapport à la moyenne 1999/2006. L’Espagne représente 2/3 des volumes, 
le restant est originaire d’Italie. 

Evolution des importations françaises d'artichaut
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Importations en frais
10 223 tonnes cumulées depuis le 1er janvier 2007

Pays d'origine 2007 Tonnes en avril 2007

Espagne 6 625

Italie 3 103

Source : Douanes françaises/UbiFrance/Elaboration Viniflhor
    Exportations de forte intensité Exportations d'intensité moyenne

1 630

1 939

D/07A S O NJM JJ/07 F M A
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Asperge 
(Campagne française mars – juin 2007) 

1. PRODUCTION 
Calendrier de production par région

Sud-Est 30%

Sud-Ouest 33%

Centre-Ouest 24%

Source : CTIFL, SAA 2006

AJJM DNO SAMJ F

 
 

Evolution surfaces vs 2006 et moyenne / 5 ans Evolution volumes vs 2006 et moyenne / 5 ans 
(en ha)

France

2007 6 010
2006 6 101

2007/2006 -1%

moyenne 5 ans 6 457
2007 / moy. 5 ans -7%

Données juin 2007  

(en t)

France

2007 18 905
2006 18 863

2007/2006 0%

moyenne 5 ans 20 290
2007 / moy. 5 ans -7%

Source : SCEES  
2. COMMERCIALISATION (Période du 30 avril au 1er juin 2007) 
 
Après le déséquilibre enregistré sur le marché de l’asperge en avril, la situation s’est 
nettement améliorée au mois mai. 
 
En effet, grâce au déclin des volumes dans les trois bassins de production, conséquence de 
l’avancée dans la campagne, l’offre s’est progressivement ajustée à la demande. 
 
Les cours se sont alors revalorisés de façon mécanique, atteignant même, en fin de mois, 
des niveaux supérieurs à la moyenne des cinq dernières années. 
 

3. PRIX MOYENS 
PRIX DE DETAIL S21 S22 S23 S24

Asperge autre que verte 16-22 (le kg)
Prix moyen de la semaine 6,16 €/kg 6,81 €/kg 7,25 €/kg 7,14 €/kg
Taux de présence en GMS 48% 34% 26% 22%

Asperge verte (le kg)
Prix moyen de la semaine 5,89 €/kg 6,24 €/kg 6,19 €/kg 6,61 €/kg
Taux de présence en GMS 47% 49% 41% 39%

Source : SNM
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Prix hebdomadaires moyens de l'asperge
Expédition Sud-Est, Asperge, Violette-Verte, 16-22mm, plateau 5 kg
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Prix hebdomadaires moyens de l'asperge
Expédition Sud-Ouest, Asperge, Violette, 16-22mm, plateau
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Prix hebdomadaires moyens de l'asperge
Expédition Sud-Ouest, Asperge, Blanche, 16-22mm, plateau

5,33
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4. CONSOMMATION (données disponibles : 26 mars au 20 mai 2007)  
 
Une campagne qui s’annonce équivalente à celle de l’an dernier qui avait repris quelques 
couleurs par rapport à 2005. 
 
Sur les 8 semaines de mi mars à mi mai, les achats d’asperges relevés par le panel TNS 
world sont plus ou moins similaires à ceux de l’an passé (-1,3%) mais restent encore 
inférieurs à ceux de la moyenne 8 ans (-25,8%). Toutefois, on enregistre, lors du week-end 
pascal (semaine 16) un léger pic de consommation, en revanche, le retrait observé lors de la 
semaine 15 correspond au week-end de Pâques 2006.  
 
En début de campagne, les prix se sont légèrement effrités tout en se maintenant à un bon 
niveau mais dès la semaine 14 ils repartent à la hausse pour faiblir durant la semaine de 
Pâques. Sur l’ensemble de la période les prix restent largement au dessus des niveaux de la 
moyenne des 8 dernières périodes (autour de +35%). 
 
Avec la hausse des prix, les sommes dépensées par les ménages sont en augmentation de 
2,5 % à celles de la période équivalente de 2006 et se maintiennent par rapport à celles de 
la moyenne des 8 dernières périodes (+0,5%). 
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Prix moyen de détail payé par les ménages en achats d'asperge
(toutes variétés et toutes origines confondues)
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Evolution des quantités d'asperge achetées par les ménages du panel 
(toutes variétés et toutes origines confondues)
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Evolution des sommes dépensées par les ménages en achats d'asperge
(toutes variétés et toutes origines confondues)
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Année de référence 
2007 1999 2000 2001 2002 2003 2004 2005 2006 2007 moyenne 

8 ans
4ème période (du 26 

mars au 22 avril)
14,1 13,0 15,9 16,2 11,0 9,1 8,2 12,0 11,4 12,5

* nombre de foyers dans le panel TNS WORLD, qui ont acheté au moins 1 fois le produit dans la période considérée

Nombre de foyers acheteurs* d'asperge dans le panel, en %
(toutes variétés et toutes origines confondues)

 
 

5. ECHANGES EXTERIEURS  
 
Veille réalisée par les services Végétaux d’Ubifrance (semaine 25 et 26) 
 
Aux Pays Bas, la saison des asperges est finie et le bilan de la campagne pourra être établi 
en août. 
 
Au Royaume Uni, les asperges péruviennes et bulgares sont bien présentes sur les 
marchés. 
 
Commerce extérieur (Dernières données disponibles : 30/04/07) 
 
Le mois d’avril constitue pour les exportations d’asperge une période cruciale. Or, les 
exportations sont en baisse de - 53 % par rapport à un mois d’avril moyen. Le recul est 
général : - 34 % par rapport à 2006 et – 47 % par rapport à la moyenne 1999/2006. Le 
volume des exportations (2 400 tonnes) se partage entre la Suisse, l’Allemagne, le Belgique 
et l’Italie. 
 



 30

Evolution des exportations françaises d'asperge
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Exportations en frais
2 435 tonnes cumulées depuis le 1er janvier 2007

Pays destinataires 2007 Tonnes en avril 2007

Suisse 986

Allemagne 271

Italie 532

Belgique 133

Source : Douanes françaises/UbiFrance/Elaboration Viniflhor
J/07 F M A M J J A S O N D/07

721

126

210

7940

 
 
 
 
Les importations d’asperge sont quant à eux en forte hausse : + 50 % par rapport à 2006. Ce 
sont ainsi près de 11 000 tonnes qui sont arrivés sur le marché français, contre 8 700 tonnes 
en moyenne (+ 26 %). L’origine espagnole représente 63 % de nos importations. 
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Evolution des importations françaises d'asperge
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Importations en frais
10 938 tonnes cumulées depuis le 1er janvier 2007

Pays d'origine 2007 Tonnes en avril 2007

Espagne 6 957

Grèce 10

Maroc 779

Allemagne 402

Source : Douanes françaises/UbiFrance/Elaboration Viniflhor
J/07 F M A M J J A S O N D/07

3 355

8
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211
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Cerise 
(Campagne française mai – juillet 2007) 

1. PRODUCTION 
Calendrier de production par région

Provence Alpes C Azur 35%

Rhône-Alpes 30%

Languedoc-Roussillon 10%

Source : CTIFL, SAA 2006

AJJM DNO SAMJ F

 
Evolution des surfaces par rapport à  

2005 et par rapport à la moyenne 
quinquennale 

Evolution des productions par rapport à 
2005 et par rapport à la moyenne 

quinquennale 
(en ha)

France

2006*
2005

Variation

moyenne 5 ans
2006 / moy. 5 ans

Données juin 2007

12 100
12 000

-0,8%

8,5%
11 062

 

(en t)

France

2006
2005

Variation

moyenne 5 ans
2006 / moy. 5 ans

(y compris Industrie) Source : SCEES/SAA

16%

-2%

66 400
68 000

57 327

 
 

2. COMMERCIALISATION (Période du 30 avril au 1er juin 2007) 
 
En mai, le début de campagne de la cerise a été très fortement perturbé par les intempéries 
enregistrées dans le Sud-Est. 
 
En effet, d’importants travaux de tri ont été nécessaires en raison des nombreux problèmes 
de qualité constatés, et le déficit d’offre résultant de cette situation a engendré 
mécaniquement des prix très élevés. 
 
Par la suite, et au fur et à mesure de la progression de l’offre, une baisse des prix a été 
enclenchée, permettant alors aux variétés tardives de bénéficier d’une demande suivie et 
d’un écoulement correct. 
 
En fin de mois, de mauvaises conditions météo ralentissaient la consommation des cerises, 
tout comme celle d’autres fruits d’été, et les problèmes de tenue constatés une fois de plus 
généraient de nouveau des travaux de tri. 
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3. PRIX MOYENS 
S21 S22 S23 S24

Prix de détail
Bigareau rouge vrac (le kg)

Prix moyen de la semaine 7,07 €/kg 5,92 €/kg 6,11 €/kg 5,83 €/kg
Taux de présence en GMS 63% 68% 92% 93%

Source : SNM  
Prix hebdomadaires moyens de la cerise

Production, Chateaurenard , Burlat, vrac, +22mm
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3. CONSOMMATION (Dernières données disponibles : 20 mai 2007) 
 
Les données quantitatives ne sont pas suffisamment représentatives pour être exploitées. 

 
 
 

4. ECHANGES EXTERIEURS (Dernières données disponibles : 30 avril 
2007) 
 
Les données quantitatives dont nous disposons pour le mois d’avril ne nous permettent pas 
d’être exploitées. 
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Concombre 
(Campagne française mars – septembre 2007) 

1. PRODUCTION 
Calendrier de la production de concombre par région

Centre-Ouest 36%

Sud-Est 25%

Est 24%

Sud-Ouest 9%

Source : CTIFL, SAA  2006

AMJ F DNO SAJJM
Cœur de campagne Période de production modérée

 
 
 
Evolution surfaces vs 2006 et moyenne/5 ans Evolution volumes vs 2006 et moyenne/5 ans 
(en ha)

France

2007 497
2006 545

2007/2006 -9%

moyenne 5 ans 577
2007 / moy 5 ans -14%

Données mai 2007  

(en t)

France

2007 117 885
2006 126 126

2007/2006 -7%

moyenne 5 ans 130 497
2007 / moy 5 ans -10%

Source : SCEES  
2. COMMERCIALISATION (Période du 30 avril au 1er juin 2007) 
 
En mai, comme depuis le début de la campagne, le marché du concombre a conservé son 
équilibre. 
 
Des arrivages en provenance du nord de l’Europe ont amplifié l’offre en cours de mois, au 
moment où l’installation d’une météo maussade ralentissait la consommation, mais grâce à 
la bonne réactivité de la filière, un réajustement rapide des cours à la baisse a permis de 
minimiser les problèmes d’écoulement. 
 
En fin de mois, les ventes étaient jugées correctes, et les niveaux des cours tout à fait 
satisfaisants.  
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3. PRIX MOYENS 
PRIX DE DETAIL S20 S21 S22 S23

Concombre (la pièce)
Prix moyen de la semaine 0,91 €/p 0,85 €/p 0,82 €/p 0,84 €/p
Taux de présence en GMS 97% 98% 100% 99%

Source : SNM

 
 

Cotations hebdomadaires du concombre
Expédition Rég. Nantaise, Concombre, 400-500g, colis de 12
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3. CONSOMMATION (Données disponibles : 1 janv. au 20 mai 2007) 
 
Un début de campagne qui commence sous de bons auspices : volume, acheteurs et 
somme dépensée en hausse.  
 
En effet, les quantités globales de concombre achetées par les ménages sur les 5 premières 
périodes 2007 démarrent à un bon rythme avec une progression de 10,5% par rapport à la 
même période l'an passé et de 15,4% comparées à la moyenne 99-06. 
 
Une consommation qui a, sans doute, été favorisée par la baisse des prix sur les 2 
premières périodes de 2007, (-22 % en janvier et – 18,7% en février). Par la suite, alors que 
les produits français entrent sur le marché et que le beau temps s’installe, les prix 
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augmentent et les achats progressent moins vite. Comparés à 2006 et à la moyenne 99-06, 
les prix sont redevenus nettement supérieurs à partir de la mi-mars. 
 
Ainsi, depuis le début de l’année les ménages ont consacré davantage de dépenses (+19,7 
% versus 2006) par rapport 2006 mais également en comparaison à la moyenne 99/06 
(+22,7%). 
 
 

Prix moyen de détail payé par les ménages en achats de concombres 
(toutes variétés et toutes origines confondues)
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Evolution des quantités achetées de concombres par les ménages du panel
(toutes variétés et toutes origines confondues)
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Evolution des sommes dépensées par les ménages du panel, en achats de concombres
(toutes variétés et toutes origines confondues)
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Année de référence 
2007 1999 2000 2001 2002 2003 2004 2005 2006 2007 moyenn

e 8 ans
1ère période (du 1 
janv au 28 janv) 9,5 7,8 8,7 4,3 8,9 9,5 11,2 7,8 10,2 8,5

2ème période (du 29 
janv au 25 fév) 8,4 6,9 11,7 7,1 9,1 11,3 8,9 8,3 9,7 9,0

3ème Période (du 26 
fév au 25 mars) 16,2 15,6 15,7 15,8 16,5 16,8 13,4 14,2 15,8 15,5

4ème Période (du 27 
mars au 23 avril)

23,4 21,6 20,0 24,7 25,8 22,7 23,4 24,7 26,6 23,3

5ème Période (du 24 
avril au 21 mai)

32,4 28,0 28,9 31,8 31,2 30,1 28,2 31,5 34,0 30,2

Nombre de foyers acheteurs* de concombres dans le panel, en %
(toutes variétés et toutes origines confondues)

* nombre de foyers dans le panel TNS WORLD qui ont acheté au moins 1 fois le produit dans la période considérée

 
 
 
 
 

5. ECHANGES EXTERIEURS  
 
Veille réalisée par les services Végétaux d’Ubifrance (semaine 25 et 26) 
 
En Belgique, l’offre belge de concombre trop importante s’écoule à un prix désastreux : 0,15 
€ pièce de 400 g.  
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Commerce extérieur (Dernières données disponibles : au 30/04/07) 
 
Le mois d’avril confirme la tendance amorcée lors du premier trimestre 2007. Les 
exportations, avec 6 000 tonnes, sont en recul de - 10 % par rapport à 2006 et de - 5 % par 
rapport avec la moyenne 1999/2006. L’Allemagne et le Suisse représentent les deux 
principales destinations (64 %). 
 

Evolution des exportations françaises de concombre
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Exportations en frais
5 868 tonnes cumulées depuis le 1er janvier 2007

Pays destinataires 2007 Tonnes en avril 2007

Allemagne 2 189

Suisse 1 596

République Tchèque 507
Russie 233

Source : Douanes françaises/UbiFrance/Elaboration Viniflhor
    Exportations de forte intensité Exportations d'intensité moyenne

0
0

394

283

D/07A S O NJ/07 F M A JM J
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Les importations de concombre sont en hausse de + 24 % par rapport à 2006. Ce volume 
est aussi nettement supérieur à la moyenne des importations 1999/2006 (25 000 tonnes 
contre 17 500 tonnes). L’Espagne est le premier fournisseur de l’hexagone et détient 68 % 
du marché. 
 
 
 

Evolution des importations françaises de concombre
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Importations en frais
24 845 tonnes cumulées depuis le 1er janvier 2007

Pays d'origine 2007 Tonnes en avril 2007

Espagne 17 120

Pays-Bas 3 129

Belgique 1 205

Maroc 2 521

Source : Douanes françaises/UbiFrance/Elaboration Viniflhor
    Importations de forte intensité Importations d'intensité moyenne

186

888

2 260

3 020

D/07A S O NM J JJ/07 F M A
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Fraise 
(Campagne française avril – octobre 2007) 

1. PRODUCTION 
Calendrier de production par région

Sud-Ouest 44%

Centre-Ouest 14%

Rhône-Alpes 13%

PACA 9%

Source : CTIFL, SAA 2006

AJJM DNO SAMJ F

 
 

Evolution surfaces vs 2006 et moyenne 5 ans  Evolution volumes vs 2006 et moyenne 5 ans 
(en ha)

France

2007 3 240
2006 3 402

2006 / 2005 -5%

moyenne 5 ans 3 659
2007 / moy. 5ans -11%

Données juin 2007

(en t)

France

2007 48 717
2006 50 466

2007 / 2006 -3%

moyenne 5 ans 52 133
2007 / moy. 5ans -7%

Source : SCEES

 

2. COMMERCIALISATION (Période du 30 avril au 1er juin  2007) 
 
Après des semaines difficiles, le marché de la fraise a progressivement retrouvé son 
équilibre au cours du mois de mai. 
 
La « gariguette » dont les volumes commençaient à décliner, enregistrait de bons volumes 
de ventes, avec des niveaux de cours satisfaisants, et ce en dépit des problèmes qualitatifs 
rencontrés, conséquence des chaleurs d’avril. 
 
Du côté de la « ronde », un bon référencement accompagnait la progression des volumes, et 
cette variété bénéficiait d’un écoulement globalement fluide qui orientait les cours à la 
hausse. 
 
En fin de mois, alors qu’une forte pression de l’offre nord-européenne était ressentie, et que 
l’on approchait de la fin de campagne, le week-end de la fête des mères semblait susciter du 
dynamisme sur le marché de la fraise. 
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3. PRIX MOYENS 
PRIX DE DETAIL S21 S22 S23 S24

Gariguette barq. 250g (le kg)
Prix moyen de la semaine 10,46 €/kg 10,53 €/kg 11,24 €/kg 11,24 €/kg
Taux de présence en GMS 74% 43% 43% 54%

Import (bq. 500 g)  (le kg)
Prix moyen de la semaine 3,42 €/kg 3,72 €/kg 3,97 €/kg 4,54 €/kg
Taux de présence en GMS 43% 43% 41% 30%

Source : SNM

 
Prix hebdomadaires moyens de la fraise

Expédition, Rhône-Alpes, Darselect, cat.I, barquette 500 g 
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Prix hebdomadaires moyens de la fraise

Expédition Sud-Ouest, Gariguette, barquette 250 g 
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4. CONSOMMATION (Données disponibles du 26 fév. au 20 mai 2007) 
Des acheteurs qui n’ont jamais été aussi nombreux sur ce tout début de campagne. 
 
Les quantités achetées et les acheteurs progressent. Mais il vrai que le temps anormalement 
doux de mars et d’avril a pu encourager les ménages dans leurs achats. 
 
Les volumes achetés de fraises entre le 26 février et le 20 mai (semaines 9 à 20) sont en 
augmentation relativement à ceux de l'an passé (+7,7%) et progressent davantage encore 
en comparaison à ceux de la moyenne 99-06 (+14,2%). Le week-end pascal (semaine 16) a 
particulièrement dopé les achats de fraises alors même que les prix étaient particulièrement 
« haussiers ».  
 
Quant aux prix moyens au stade de détail, sur le début de la campagne ils sont globalement 
supérieurs à ceux de 2006 qui étaient particulièrement faibles mais à partir de la semaine 13 
période où les achats progressent, ils augmentent par rapport à ceux de 2006 et à ceux de la 
moyenne 8 ans. 
 
Au final grâce à la double hausse : celle des prix et des volumes, les sommes dépensées 
par les ménages progressent de 13,4 % entre les semaines 9 et 20 par rapport à l’an dernier 
et de 27,8% par rapport à la moyenne 99/06 
 
 
 

Prix de détail payé par les ménages en achats de fraise 
(toutes variétés et toutes origines confondues)
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Evolution des quantités de fraise achetées par les ménages du panel
(toutes variétés et toutes origines confondues)
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Evolution des sommes dépensées par les ménages en achats de fraise
(toutes variétés et toutes origines confondues)
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année de référence 
2007 1999 2000 2001 2002 2003 2004 2005 2006 2007 moyenne 

8 ANS

3ème Période
 (26 fév - 25 mars) 18,3 25,6 11,4 21,0 21,3 19,7 14,7 23,3 24,7 19,4

4ème Période        
(26 mars - 22 avril) 39,7 39,3 37,8 36,8 38,0 39,0 42,4 43,1 45,2 39,5

5ème Période 
(du 23 avril au 20 mai) 51,6 49,6 47,3 48,7 48,0 49,0 51,8 47,7 51,3 49,2

Nombre de foyers acheteurs* de fraise en %                                       
(toutes variétés et toutes origines confondues)

* nombre de foyers dans le panel TNS World  qui ont acheté au moins 1 fois le produit dans la période considérée

 
 

 

5. ECHANGES EXTERIEURS  
 
 
Commerce extérieur (Dernières données disponibles : 30/04/07) 
 
Les exportations de fraise ne retrouvent pas les niveaux atteints en 2006 (- 30 %) et sont 
inférieures à la moyenne 1999/2006 (- 7 %). L’Allemagne reste le premier client avec 5 000 
tonnes, suivie par l’Italie et la Suisse. 
 
 
 

Evolution des exportations françaises de fraise
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Exportations en frais
19 235 tonnes cumulées depuis le 1er janvier 2007

Pays destinataires Tonnes Tonnes en avril 2007

Allemagne 4 710

Italie 3 969

Espagne 1 882

Suisse 3 356

Royaume-Uni 1 173

Belgique 509

Source : Douanes françaises/UbiFrance/Elaboration Viniflhor
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Les importations de fraise sont aussi en net recul par rapport à 2006 - 18 %, mais restent 
supérieures à la moyenne avec une hausse de + 14 % (63 000 t. contre 55 000 t.). 
L’Espagne est de loin notre premier fournisseur (50 000 t.) et couvre près de 80% des 
importations. 
 
 
 

Evolution des importations françaises de fraise
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Importations en frais
62 516 tonnes cumulées depuis le 1er janvier 207

Pays d'origine Tonnes Tonnes en avril 2007

Espagne 49 878

Maroc 11 421

Belgique 149

Source : Douanes françaises/UbiFrance/Elaboration Viniflhor

27 984

436

81

MJ/07 F M A J J D/07A S O N
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Pomme de table 
 

(Campagne française de commercialisation : juillet 2006 – juin 
2007) 

 

1. PRODUCTION 
Calendrier de production de pomme par région

Sud-Est 37%

Val de Loire 26%

Sud-Ouest 24%

Source : CTIFL, SAA 2006

AMJ F DNO SAJJM
Cœur de campagne Période de production modérée

 
 

 
Evolution surfaces vs 2005 et moyenne / 5 

ans 
Evolution volumes vs 2005 et moyenne / 5 ans

(en ha)

France

2006
2005

Variation

moyenne 5 ans
2006 / moy. 5 ans

Données avril 2007

49 399

47 454
45 093

-5,0%

-8,7%

(en t)

France

2006
2005

Variation

moyenne 5 ans
2006 / moy. 5 ans

Source : SCEES

1 896 983
-8,4%

-6,4%

1 736 934
1 856 665

 
 
 

2. COMMERCIALISATION (Période du 30 avril au 1er juin 2007) 
 
La pomme continue d’évoluer dans un contexte de marché équilibré, ponctué de légers 
ralentissements d’activité, tant sur le marché intérieur lors des congés scolaires, qu’à l’export 
compte tenu des ouvertures de campagnes de l’hémisphère sud. 
 
Toutefois, les cours conservent leur stabilité à des niveaux très satisfaisants. 
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3. PRIX MOYENS 
PRIX DE DETAIL S21 S22 S23 S24

Pomme Gala cal. > 70 (le kg)
Prix moyen de la semaine 2,38 €/kg 2,38 €/kg 2,39 €/kg 2,44 €/kg
Taux de présence en GMS 90% 89% 87% 87%

Pomme Golden cal. > 70 (le kg)
Prix moyen de la semaine 1,92 €/kg 1,97 €/kg 1,99 €/kg 2,01 €/kg
Taux de présence en GMS 99% 98% 99% 99%

Pomme Golden sachet (le kg)
Prix moyen de la semaine 1,27 €/kg 1,27 €/kg 1,28 €/kg 1,30 €/kg
Taux de présence en GMS 90% 91% 88% 89%

Pomme Granny Smith cal. > 70 (le kg)
Prix moyen de la semaine 2,26 €/kg 2,26 €/kg 2,35 €/kg 2,40 €/kg
Taux de présence en GMS 97% 97% 97% 99%

Source : SNM  
 

Prix hebdomadaires moyens de la pomme
Expédition Sud-Ouest, Golden, plateau 2 rg, 70-75 mm
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4. CONSOMMATION (Données disponibles : 14 août au 20 mai 2007) 
 
Des achats et des acheteurs au plus bas de l’historique avec des prix au plus haut.  
 
La campagne 2006/2007 s’annonce nettement moins bonne que la précédente avec des 
acheteurs en retrait sur toutes les périodes. Depuis le début de la campagne, le pourcentage 
de ménages ne cesse de baisser au fur et à mesure que la campagne avance (de - 2 points 
jusqu’à moins 7 points sur la P12 et moins 6 points sur la P1 de 2007) : 1 point de ménage 
acheteurs représente environ 250 000 foyers. De même, le niveau moyen d’achat (qui 
découle de la baisse de la fréquence d’achat et des quantités achetées par acte) recule 
également sur toutes les périodes.  
 
Il en résulte, du 14 août au 20 mai 2007, des quantités achetées inférieures de 12,4 % à 
celles de l’an passé et de 8 % à celles de la moyenne des 7 dernières campagnes. Repli que 
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l’on pourrait, éventuellement, expliquer par la production moins conséquente cette année 
ayant entraîné une forte hausse des prix. 
 
En effet, depuis le commencement de cette campagne les prix débutent sous le signe d’une 
vraie hausse : entre 10 % et 22% à ceux de 2005/2006 et entre 6 % et 15 % à ceux de la 
moyenne 99-06. 
 
Néanmoins, la croissance des prix n’a pas été suffisante pour pallier la baisse des volumes 
car, le budget alloué à l'achat de pomme par les ménages s’est stabilisé (-0,5%) par rapport 
à la même période précédente. A contrario il est en légère augmentation comparé à la 
moyenne des 7 dernières campagnes (+2,9 %). 
 

Prix de détail payé par les ménages en achat de pomme
(toutes variétés et toutes origines confondues)
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Evolution des quantités de pomme achetées par les ménages du panel
(toutes variétés et toutes origines confondues)
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Evolution des sommes dépensées par les ménages en achats de pomme
(toutes variétés et toutes origines confondues)
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Année de référence 
2006/2007 1999/00 2000/01 2001/02 2002/03 2003/04 2004/05 2005/06 2006/07 moyenne 

7 ans

9ème Période (du 14 
août au 10 sept) 27,3 32,2 31,1 32,9 32,9 30,6 34,3 32,1 31,6

10ème Période (du 11 
sep au 8 oct) 41,5 46,6 46,2 42,8 44,7 41,6 46,5 42,8 43,9

11ème Période (du 09 
oct au 5 nov) 47,4 48,7 45,4 42,1 49,8 45,1 48,1 43,1 46,4

12ème Période (du 6 
nov au 3 déc) 44,7 46,4 47,6 43,8 46,9 43,7 48,5 41,7 45,5

13ème Période (du 4 
déc au 31 déc) 42,6 44,5 43,5 40,4 44,9 42,6 43,9 40,3 43,1

1ème Période (du 1 janv 
au 28 janv) 47,6 48,2 49,6 48,2 51,3 48,4 52,2 46,6 48,9

2ème Période (du 29 
janv au 25 fév) 52,9 55,6 53,6 52,6 56,2 52,6 55,3 52,4 53,9

3ème Période (du 26 fév 
au 25 mars) 54,1 58,2 54,9 54,2 58,2 56,3 55,8 56,1 56,0

4ème Période (du 26 
mars au 22 avril) 55,3 55,6 53,4 54,4 53,1 54,1 53,4 52,8 54,3

5ème Période (du 23 
avril au 20 mai) 52,4 54,5 53,1 54,4 56,1 54,0 52,7 51,2 54,1

* nombre de foyers dans le panel TNS WORLD qui ont acheté au moins 1 fois le produit dans la période considérée

Nombre de foyers acheteurs* de pomme en %                             
(toutes variétés et toutes origines confondues)

 
 
 
 
 

 

5. ECHANGES EXTERIEURS 
 
 
Veille réalisée par les services Végétaux d’Ubifrance (semaine 25 et 26) 
 
En Allemagne, les ventes de pommes de l’hémisphère sud sont faibles. 
 
En Belgique, les pommes de l’hémisphère sud sont bien présentes mais se vendent assez 
lentement à l’exception des Pink Lady/Cripps Pink. Il reste un peu de Golden française et de 
Jonagold/Jonagored belges. 
 
Aux Pays Bas, les pommes françaises (Golden, Granny et Pink Lady ) sont encore bien 
demandées par les GMS. 
 
Commerce extérieur (Dernières données disponibles : 30/04/07) 
 
Les exportations de pomme connaissent un regain au moi d’avril avec des volumes 
conformes à la moyenne alors que jusqu’à présent, les exportations étaient inférieures à la 
moyenne de ces 7 dernières campagnes. Sur les 9 premiers mois de la campagne, les 
exportations sont en recul de - 20 % par rapport à la moyenne et de - 13 % par rapport à la 
campagne précédente. Sur les 550 000 tonnes commercialisées, le Royaume Uni 
représente la première destination des pommes françaises avec 140 000 tonnes, suivi par 
les Pays Bas et l’Espagne avec 70 000 tonnes chacun. 



 52

 
 

Evolution des exportations françaises de pomme
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Exportations en frais
548 236 tonnes cumulées depuis le début de la campagne (d'août 2006 à juillet 2007)

Pays destinataires 2006/2007 Tonnes en avril 2007

Royaume-Uni 141 836

Allemagne 50 844

Espagne 72 400

Pays-Bas 69 547

Belgique 27 003

Finlande 11 411

Portugal 18 261

Russie 22 769

Suède 13 564

Algérie 37 591

Danemark 15 454

Irlande 15 275

Source : Douanes françaises/UbiFrance/Elaboration Viniflhor
   Exportations de forte intensité Exportations d'intensité moyenne
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Les importations de pomme sont également en hausse en avril par rapport aux mois 
précédents : les importations sont bien supérieures à la moyenne pour un mois d’avril 
(25 000 tonnes versus 20 000 tonnes). Le succès grandissant des pommes de l’hémisphère 
Sud est en partie responsable de cette augmentation des volumes. Sur les 9 premiers mois, 
les importations sont en hausse de + 14 % par rapport à la moyenne 1999/2006 et de + 40 
% par rapport à l’année précédente (99 000 t. versus 70 000 t.).  
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Evolution des importations françaises de pomme

 
Importations en frais
99 276 tonnes cumulées depuis le début de la campagne (d'aôut 2006 à juillet 2007)

Pays d'origine 2006/2007 Tonnes en avril 2007

Pays-Bas 13 620

Afrique du Sud 4 601

Chili 5 515

Belgique 18 050

Nouvelle-Zelande 3 832

Espagne 20 506

Italie 14 346

Brésil 6 520

Allemagne 2 276

Source : Douanes françaises/UbiFrance/Elaboration Viniflhor

   Importations de forte intensité Importations d'intensité moyenne
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Tomate 
(Campagne française février – novembre 2007) 

1. PRODUCTION 
Calendrier de la production de tomate par région

Sud-Est (*) 46%

Bretagne 25%

Languedoc-Roussillon 9%

Aquitaine 10%

Centre-Ouest 6%

Source : CTIFL, SAA 2006

AMJ F DNO SAJJM
Cœur de campagne Période de production modérée

 
(*) hors Languedoc-Roussillon 
 

Evolution surfaces (sous-serres) vs 2006 Evolution volumes (sous-serres) vs 2006 
(en ha)

France
Grappe Total

2007 1 134 2 656
2006 1 130 2 794

2007 / 2006 0% -5%

Données mai2007

(en t)

France
Grappe Total

2007 579 121 612 812
2006 576 574 615 645

2007 / 2006 0% -0,5%

Source : SCEES, Anifelt, Viniflhor 

 
(*) Les volumes et les surfaces de tomates destinées au marché du frais pour les années antérieures ont été estimés par 
différence entre les données SCEES et les données tomates d'industrie dont nous pouvons disposer. 

2. COMMERCIALISATION (Période du 30 avril au 1er juin 2007) 
Alors qu’une météo estivale enregistrée au début du mois de mai favorisait le 
développement de l’offre de tomates dans toutes les régions françaises, des prix « détail » 
élevés en ralentissaient fortement la consommation. 
 
Dans le même temps, les arrivages du Maroc et du Bénélux s’intensifiaient, et rapidement, 
l’inadéquation de l’offre très importante à une demande faible entraînait un déséquilibre du 
marché. 
 
La réactivité de la filière, par des actions de mises en avant et des concessions sur les prix 
(particulièrement au détail) permettait alors un assainissement progressif du marché, mais la 
tomate « ronde » très fortement concurrencée, rencontrait toutefois de gros problèmes 
d’écoulement. 
 
En fin de mois, l’arrivée d’une perturbation climatique réduisant de nouveau le potentiel de 
consommation, aggravait davantage les difficultés de la « ronde » dont les cours 
s’orientaient largement à la baisse, tandis que l’offre globale de tomates continuait à 
progresser sur le marché intérieur. 
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3. PRIX MOYENS 
S21 S22 S23 S24

Prix de détail
Tomate ronde 57-67 mm, vrac (le kg)

Prix moyen de la semaine 1,80 €/kg 1,67 €/kg 1,68 €/kg 1,56 €/kg
Taux de présence en GMS 76% 75% 73% 74%

Tomate ronde 67-82 mm, vrac (le kg)
Prix moyen de la semaine 2,00 €/kg 1,87 €/kg 1,68 €/kg 1,74 €/kg
Taux de présence en GMS 29% 28% 31% 31%

Tomate ronde grappe, vrac (le kg)
Prix moyen de la semaine 1,87 €/kg 1,79 €/kg 1,77 €/kg 1,64 €/kg
Taux de présence en GMS 98% 99% 100% 97%

Source : SNM

 
 
 

Prix hebdomadaires moyens de la tomate
Expédition Région Provence, Tomate grappe, vrac
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Cotations hebdomadaires de la tomate
Expédition Roussillon, Tomate grappe, cat.I, plateau
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Prix hebdomadaires moyens de la tomate
Expédition Région Provence, 67-82 mm, colis 6kg
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Cotations hebdomadaires de la tomate
Expédition Région Provence, 57-67 mm, colis 6kg
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4. CONSOMMATION (Données disponibles : 1 janv. au 20 mai 2007) 
 
Vers davantage d’acheteurs 
 
Entre le 1er janvier et le 20 mai 2007, les achats de tomates (toutes origines et toutes 
variétés confondues) ont retrouvé un peu d’éclat et cela dès le mois de février. Ainsi, les 
quantités achetées cumulées depuis le début de l’année à mi mai ont augmenté de 3,9% à 
périmètre équivalent de 2006 mais restent inférieures à la moyenne 99-06 (-2,3%). A noter, 
cependant, que les volumes ont augmenté au moment où la production française faisait son 
entrée dans l’hexagone et que l’on observait un léger recul des prix. En terme de taille de 
clientèle, depuis le début de l’année, les ménages se montrent plus nombreux que l’an 
dernier. 
 
En parallèle, les prix moyens en hausse depuis le début novembre continuent de progresser 
en janvier 2007 pour atteindre des niveaux largement supérieurs à ceux de l’année passée 
et à ceux de la moyenne 99-06. A partir de février 2007 les prix amorcent un repli tout en 
restant « haussiers » mais repartent à la hausse dès mi mars, pour retomber sous les 
niveaux de 2006. 
 
Au final, grâce à la progression des volumes achetés et des prix, les sommes dépensées par 
les ménages progressent de 15,2% par rapport à la même période en 2006 et de 12,4% par 
rapport à la moyenne 8 ans. 
 
 



 58

Prix moyen de détail payé par les ménages en achats de tomates
(toutes variétés et toutes origines confondues)
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Evolution des quantités achetées par les ménages du panel, en achats de tomates
(toutes variétés et toutes origines confondues)
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Evolution des sommes dépensées par les ménages du panel, en achats de tomates
(toutes variétés et toutes origines confondues)

0

30

60

90

120

150

180

210

240

270

300

330

360

390

p1 (1 jan-28
jan)

p2 (29 jan-
25 fév)

p3 (26 fév-
25 mars)

p4 ( 26
mar-22 avr)

P5 (23 avr -
20 mai)

p6 (21 mai-
17 juin)

p7 (18 juin-
15 juil)

P8 (16 juil-
12 aou)

P9 (13 aoû-
9 sept)

P10 (10
sep-7 oct)

P11(8 oct -
4 nov)

P 12 (5 nov
- 2 déc)

P 13 (3 déc
- 30 déc)

Périodes

So
m

m
es

 D
ép

en
sé

es
 /

 1
00

 m
én

ag
es

 (e
n 

€)

2006 2007 Moyenne 8 ans Source TNS WORLD PANEL - Elaboration VINIFLHOR

(en €)

 
 
 

Année de référence 
2007 1999 2000 2001 2002 2003 2004 2005 2006 2007 moyenne 

8 ans

1ère période (du 1 
janv au 28 janv) 46,1 42,0 44,8 43,7 45,5 45,8 42,4 41,5 43,2 44,0

2ème période (du 29 
janv au 25 fév) 49,2 47,5 51,4 46,9 46,0 48,4 41,4 43,1 46,0 46,7

3ème Période (du 26 
fév au 25 mars) 58,3 55,6 55,6 48,5 55,5 52,5 48,0 49,2 51,9 52,9

4ème Période (du 26 
mars au 22 avril) 61,2 53,8 62,1 57,5 63,6 60,2 59,9 58,3 61,1 59,6

5ème Période (du 23 
avril au 20 mai) 70,1 68,7 68,9 68,3 71,3 68,8 66,2 66,6 71,0 68,9

13ème Période (du 3 42 7 44 9 44 7 43 2 43 8 42 2 42 8 43 6 43 5

Nombre de foyers acheteurs* de tomates dans le panel, en %                  
(toutes origines et toutes variétés confondues)

* nombre de foyers dans le panel TNS WORLD qui ont acheté au moins 1 fois le produit dans la période considérée

 

4. ECHANGES EXTERIEURS  
 
Veille réalisée par les services Végétaux d’Ubifrance (semaine 25 et 26) 
 
Aux Pays Bas, il y a 3 semaines, certaines associations de producteurs de tomates ont 
détruit collectivement 10% de leur volume hebdomadaire de production de tomates en 
grappe mini, en raison du prix médiocre. Depuis les prix ont remonté, mais ce n’est pas dû à 
la destruction de la marchandise. Les associations concernées (Prominent, Tasty Tom, Red 
Pearl, Sweet Fine, Red Star, et Fresh Valley) représentent quasiment toute la production 
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néerlandaise de tomates en grappe mini. Il semble que les tomates cerises et les tomates 
mini en grappe soient en concurrence. 
 
En Italie, le marché de la tomate est également bien lourd. La chaleur ayant accéléré 
l’arrivée des produits dans tous les bassins, la demande n’absorbe pas l’offre italienne. Les 
prix à la production sont très bas. 
 
En Belgique, la production de tomates belges toujours importante continue à bénéficier 
d’une meilleure demande ce qui raffermit les prix au cadran : 0,72 -0,74€/kg pour la grappe, 
0,67-0,68€/kg et pour le calibre 67. Il y a quelques promotions en GMS pour la tomate 
grappe. 
 
 
Commerce extérieur (Dernières données disponibles : 30/04/07) 
 
Les données sur les exportations de tomate sont très encourageantes. En effet, les volumes 
mis en jeu avoisinent les 81 000 tonnes, soit + 45 % par rapport à 2007. Cette hausse est 
encore plus importante par rapport à la moyenne de ces huit dernières années : + 61 %. 
L’Allemagne (25 000 t.) est la principale destination de nos exportations, suivie par la 
Belgique (11 000 t.). 
 
 

Evolution des exportations françaises de tomate
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Exportations en frais
80 769 tonnes cumulées depuis le 1er janvier 2007

Pays destinataires Tonnes en avril 2007

Allemagne 24 721

Belgique 11 175

Suisse 3 731

Italie 8 233

Rép.Tchèque 3 545

Pays-Bas 8 257

Royaume-Uni 5 301

Espagne 4 243

Source : Douanes françaises/UbiFrance/Elaboration Viniflhor
    Exportations de forte intensité Exportations d'intensité moyenne

S O N D/07J/07 F M A M J J A

891

911

6 376

776

1064

1711

942

2 234

 
Les importations de tomate sont très supérieures à la moyenne 1999-2006 (+ 21 %) et 
supérieures à 2006 (+ 14 %). Les quelques 233 000 tonnes arrivant sur le territoire français 
proviennent principalement du Maroc (63%) et d’Espagne (27%). 
 
 

Evolution des importations françaises de tomate
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Importations en frais
232 622 tonnes cumulées depuis le 1er janvier 2007

Pays d'origine 2007 Tonnes en avril 2007

Maroc 146 328

Espagne 64 642

Belgique 1 915

Pays-Bas 1 867

Italie 3 611

Israël 7 873

Source : Douanes françaises/UbiFrance/Elaboration Viniflhor
    Importations de forte intensité Importations d'intensité moyenne

N D/07J A S O M JJ/07 F M A

14 768

32 123

1559

1084

1 399

1 666

 
 
 


